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Comment fabriquer un compost riche en utilisant des biofertilisants liquides 100 % biologiques,
Bio-Plant et Pro-Plant. Résumé des documents distribués lors de l'atelier.


Introduction
· La solution aux problèmes d'infertilité et de maladies des sols réside dans la restauration de la vie microbienne du sol, fortement perturbée par les produits chimiques et la nudité au fil des ans. Bio-Plant est un produit très concentré qui contient une grande variété de bactéries et de champignons, lesquels se multiplient rapidement pour restaurer la vie microbienne du sol. Le compost élaboré avec Bio-Plant favorise la croissance rapide des bactéries et des champignons, génère la chaleur nécessaire à l'élimination des agents pathogènes et produit un compost très riche, restaurant ainsi la vie microbienne du sol, le réseau trophique et le cycle des nutriments.

1.1 	Comment créer un tas de compost en couches (Ceci est expliqué en détail dans les documents distribués lors de l'atelier.)
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1.2 	Comment commencer à faire un tas de compost
1. Installez votre site à l'ombre des arbres. Délimitez la zone du tas de compost. Pour produire la quantité minimale de compost nécessaire pour un hectare (5 tonnes), prévoyez une surface de 1 m x 5 m x 1,5 m. Creusez une tranchée peu profonde. Déposez la couche de base de matières compostables dans cette tranchée. (Voir ci-dessous.)

1.3 	Les différentes couches qui composent un tas de compost
1.3.1 La couche de fondation

· On utilise pour la fondation des matières végétales sèches, comme des brindilles, de la paille épaisse et des tiges de maïs et/ou de sorgho. Répartissez ces matières sèches uniformément au fond de la tranchée pour former une couche d'environ 25 cm d'épaisseur. Arrosez ensuite avec un arrosoir d'eau mélangée à 20 ml de Bio-Plant (20 ml pour 20 litres d'eau), de façon à humidifier les matières sans les détremper. Cette couche de fondation assure la ventilation, permettant la circulation de l'air, et l'évacuation de l'eau en excès.


1.3.2 Couche 1 (Carbone - Matière brune) – Nourriture pour champignons 
· Étalez une couche de 25 cm d'épaisseur de matières végétales brunes , sèches et broyées, comme des feuilles mortes, des résidus de canne à sucre concassés, des cabosses de cacao, de la paille, de l'herbe sèche, des mauvaises herbes séchées, des résidus de cultures fibreuses ( tiges de riz et de maïs, son et balles de riz), des résidus de taille et du foin sec. Il est important de réaliser un compost riche en champignons, car cela limitera la prolifération des mauvaises herbes.

1.3.3 	Couche 2 (Azote - Matière verte) – Nourriture pour bactéries 
· Ajoutez une couche de 25 cm de matière végétale verte , humide (mais non détrempée) , fraîche ou fanée, par exemple des herbes folles, des tiges et feuilles vertes de légumes récoltés, des fruits et légumes abîmés, des branches feuillues de plantes ligneuses, des feuilles de bananier, etc. La matière végétale nourrit les bactéries. Coupez-la en petits morceaux ou broyez-la.

1.3.3 	Couche 3 (Fumier) – Riche en azote 
· Ajoutez une couche de fumier animal collecté à partir de bouse de vache séchée et broyée , de fumier de cheval, de mule ou d'âne, de déjections de mouton, de chèvre ou de poulet.

· Remarque : Arroser chaque couche d’eau mélangée à du Bio-Plant à raison de 20 ml pour 20 litres d’eau. Cela favorisera la croissance rapide des bactéries et des champignons.

1.3.4 	Suggestions pour améliorer le tas de compost (Inclus dans les documents distribués lors de l'atelier.)
	
1.3.5 Le rapport carbone/azote
· Pour simplifier, visez un ratio de 2 à 2,5 parts de matières brunes pour 1 part de matières vertes. Soit 2 pelletées de matières brunes, 1 pelletée de matières vertes et ½ pelletée d'engrais azoté.

1.3.6 	Réalisation de la couche de recouvrement
· Le tas ainsi formé doit être protégé du dessèchement. La couche de couverture peut être constituée de paille épaisse ou de boue humide mélangée à de l'herbe ou de la paille, avec ou sans bouse de vache ; de larges feuilles de courge, de bananier, etc. ; de plastique ; ou d'une combinaison de ces matériaux.

2. 	Que faire pendant le processus de compostage
2.1 	Utilisation d'une sonde ou d'une tige de température
· Plantez une baguette de mesure de température verticalement et tous les mètres dans le tas de compost, en veillant à ce qu'elle dépasse suffisamment du haut du tas. Pour mesurer la température, si vous n'avez pas de thermomètre, retirez la baguette et posez- la sur le dos de votre main. Si elle est tiède, le tas n'est pas assez chaud. Si elle est très chaude au toucher, mais supportable, la température est probablement maximale. Si elle est brûlante, il faut retourner le tas immédiatement. Un tas trop chaud perd une quantité excessive de nutriments et de micro-organismes.

2.2 	Utilisation du bras pour évaluer la température
· Si vous pouvez maintenir votre bras dans le tas jusqu'au coude pendant plus de quelques secondes, la température n'est pas de 55 ° C et le tas n'est pas assez chaud. Si vous pouvez y maintenir votre bras jusqu'au coude pendant quelques secondes seulement, le tas est probablement assez chaud. En revanche, si vous ne pouvez même pas y maintenir votre bras, alors la température dépasse 65 ° C et le tas est trop chaud.

2.3 	Vérification de la température
· Il faut aérer le tas en le retournant au moins 5 fois pendant les 15 jours. Après 15 jours, la température du tas atteindra près de 55 ° C avant de redescendre. Dès que vous constatez un refroidissement, retournez le tas. Répétez l'opération jusqu'à ce que la température se stabilise et que le compost dégage une agréable odeur de terre et présente une texture fine, avec peu ou pas de traces des matières organiques d'origine.
· Au bout d'un mois, vous devriez avoir retourné le tas environ 7 fois, probablement tous les 2 à 5 jours après les 15 premiers jours. À ce stade, vous ne pourrez plus distinguer les matières vertes des matières brunes, car la matière organique se sera décomposée. Le bâtonnet ou la tige deviendra progressivement tiède, et non plus chaud.
Plus le tas refroidira, plus il s'enfoncera. 

2.4 	Correction des problèmes (Ceci est inclus dans les documents distribués lors de l'atelier.)
· Si les matériaux sont frais et secs. 
· Si les matériaux sont trop humides.
· Si le tas de compost sent mauvais.



2.5 	Vérification du niveau d'humidité
· Le taux d'humidité est crucial et doit se maintenir entre 45 et 55 % pendant le cycle de chauffe. Pour le mesurer, prélevez une poignée de compost près du centre du tas et pressez-la fermement.
· Si l'eau vient à manquer, c'est que le compost est trop humide et que son taux d'humidité dépasse largement 55 %.
· Si une seule goutte s'écoule, l'humidité du compost est excellente, aux alentours de 50-55 %.
· Si aucune goutte ne sort mais que le compost reste en une masse compacte, l'humidité est comprise entre 45 et 50 %.
· Si aucune eau ne s'écoule et que le compost pressé se désagrège (son taux d'humidité est inférieur à 40 %), ajoutez de l'humidité lorsque vous le retournez.

3. 	Retourner le tas de compost
3.1 Comment retourner la pile
· Utilisez une fourche pour former un nouveau tas à côté du tas initial. Retirez la couche supérieure et mettez-la de côté. Prenez le cœur chaud du compost et placez-le au sol, sur le pourtour du nouveau tas. Placez les résidus de l'ancien tas au centre du nouveau tas. Placez également la couche supérieure de l'ancien tas au centre du nouveau tas.
· À chaque fois que vous retournez le compost, veillez à bien incorporer les matières extérieures au centre. Cela permet une décomposition homogène. Vous pouvez ajouter de l'eau pour maintenir un taux d'humidité adéquat, mais attention : le compost refroidira s'il est trop humide.

3.2 	Pourquoi vous devriez retourner la pile (Ceci est détaillé plus loin dans les documents distribués lors de l'atelier.)
· Le retournement permet de réintroduire l'oxygène rapidement consommé par les micro-organismes aérobies. Il est également probable qu'un apport d'humidité supplémentaire soit nécessaire à chaque nouvelle couche lors de sa formation.

4. 	Quand le compost est-il prêt ?
· Le compost est prêt lorsqu'il ressemble, au toucher et à l'odeur d'une terre riche et sombre, et non de légumes en décomposition. Autrement dit, il doit être brun foncé, friable et avoir une odeur de terre. Il se peut qu'il ne chauffe pas lorsqu'on le retourne, mais cela ne signifie pas pour autant qu'il est prêt à être utilisé. Le compost n'est pas mûr tant qu'il n'a pas atteint sa pleine maturité. La maturation prend un à deux mois une fois le tas refroidi.

4.1 	L'importance du séchage du compost
· Lorsque le tas de compost cesse de chauffer, des micro-organismes mésophiles s'y installent pour achever sa maturation. Ce temps de maturation supplémentaire permet aux microbes actifs à basse température de finaliser leur travail. Il permet également aux vers de terre et autres organismes plus grands, sensibles à la chaleur, de réintégrer le compost. Ils l'enrichissent et, par conséquent, le sol sur lequel il a été épandu.
· Maintenez le tas humide en l'arrosant. Ces micro-organismes ont besoin d'humidité.
· Le processus de maturation garantit une qualité bien supérieure du compost. Par exemple :
· Le pH deviendra neutre.
· Le compost non mûr peut contenir des substances nocives pour les plantes, notamment des acides et des agents pathogènes. Les micro-organismes du sol coloniseront le compost et lui conféreront des propriétés protectrices contre les maladies.
· Si le compost contient trop de carbone à cause d'un mauvais rapport carbone/azote, cela entraînera une carence temporaire en azote dans le sol. En effet, les micro-organismes puiseront l'azote du sol pour décomposer le reste du carbone. Cependant, ils rétabliront l'équilibre carbone/azote dans le compost pendant sa maturation. Cela dit, un excès de carbone serait visible : le tas de compost ne chaufferait pas suffisamment et sa maturation serait plus lente. Vous auriez donc dû y ajouter des matières vertes.
· Le processus de maturation rend le compost optimal pour la croissance des plantes.
· Pour toutes ces raisons, il est important que le compost soit bien mûr avant d'être utilisé.

4.2 	Comment savoir quand le compost est prêt
· Si vous avez un tas de bois chaud qui a été retourné régulièrement, il est facile de savoir quand il est prêt : il ne chauffera plus, même après avoir été retourné.
· Après un temps de séchage de 1 à 2 mois.
· Vérifiez la présence de particules fines, d'une apparence humifère de couleur foncée et d'une odeur de terre.
· Dans un compost mûr, issu de matières broyées, aucun des ingrédients d'origine ne sera reconnaissable. En revanche, si vous ne broyez pas les matières, la décomposition sera beaucoup plus lente.
· Le test essentiel pour savoir si le compost est mûr est son aspect, sa texture et son odeur. Un compost mûr ne contient pas de matières visqueuses, par exemple. Les ingrédients doivent être méconnaissables, à l'exception de quelques tiges ligneuses ou feuilles mortes. Si de nombreux ingrédients sont encore identifiables, le compost a besoin de plus de temps.

4.3. 	Tamiser le compost avant utilisation ou mise en sac
· Le tamisage du compost prend du temps, mais il permet d'obtenir un sol magnifique, léger et uniforme.

5. 	Commentaires finaux
· Le compost mûri constituera un excellent terreau fin et riche.
· Lorsque ce compost est incorporé dans les rangs et les trous de plantation, et qu'on en ajoute régulièrement pendant la culture, la vie du sol est restaurée ; le cycle des nutriments fonctionne à nouveau correctement au sein du réseau trophique du sol ; les plantes reçoivent les plus de 42 nutriments dont elles ont besoin, en quantités adéquates et au moment opportun ; les nématodes et les champignons pathogènes ne peuvent plus proliférer dans le sol ; les plantes poussent saines ; les mauvaises herbes ne posent plus de problème grâce à la prolifération des bactéries et des champignons dans le sol ; et les rendements augmentent chaque saison. Tout cela est possible à un coût bien inférieur à celui de l'agriculture chimique. En effet, l'agriculture chimique peut être remplacée partout au pays par une agriculture 100 % biologique, avec tous les avantages économiques, sociaux, sanitaires et environnementaux que cela implique.
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